             Bienvenue sur le site du fort Maginot du Chénois, à Thonne-le-Thil ,Meuse.

             Le fort du Chénois est un gros ouvrage de la Ligne Maginot ,ligne de défenses statiques

 face  aux ennemis potentiels de l'entre-deux-guerres ,à savoir les régimes fascistes ayant cours en Italie et en Allemagne.

             Le fort du Chénois est un gros ouvrage d'artillerie de deuxiéme génération (1935-38).

             Il fait partie de la position fortifiée dite « Tête de Pont de Montmédy »,allant du plateau

 Chiers-Marville ,jusqu'au confluent Meuse-Chiers ,à 8 Km à l'Est de Sedan;cette position n'a jamais été terminée :un gros-ouvrage devant être construit à Vaux-les-Mouzon/Amblimont.

             La Tête de Pont de Montmédy comporte deux gros ouvrages d'artillerie: Chénois et Vélosnes, deux petits ouvrages :Thonnelle et le malheureux ouvrage de la Ferté, et quatorze grosses casemates de ligne,plus six casemates d'artillerie d'appoint,des casemates type STG en deuxième ligne arrière proche,et une foule de petits blocs en béton,ou guérites de fer,pour mitrailleuses,fusils-mitrailleurs,observatoires ,tant en arrière de la Ligne que sur les devants.

            Le fort du Chénois a appuyé,vainement ,l'ouvrage de la Ferté, assiégé,les 17 et 18 Mai 1940.Il a été régulièrement bombardé jusqu'au 13 Juin 1940,date du repli sur ordres des Armées Françaises du Nord-Est vers les Vosges .Dans la nuit du 12 au Juin,son équipage l'a évacué après l'avoir sabordé. Il a été occupé pendant la Guerre par la Luftwaffe, qui y avait installé un radar Wurzbourg; lors de la retraite allemande,en septembre 1944, les deux tourelles d'artillerie ont été pétardées;ensuite,les ferrailleurs sont passés!!!!

             L'armée française l'a occupé jusqu'en 1987,comme terrain de manœuvres(combats en galeries);puis il a été vendu par les Domaines à des agriculteurs,et à la municipalité de Thonne-le-Thil,,qui a acquis les blocs B 7/entrées ,et le Bloc B 1,qui surplombe la RN 43;ces deux blocs sont l'objet  de toutes nos attentions dans un but d'Histoire, de préservation de la mémoire et du patrimoine,tant historique qu' architectural.

            Ce devoir de mémoire, et de préservation s' accomplit, avec de grandes difficultés,mais beaucoup de volonté,(et peu de moyens!) grâce au Cercle Historique du Chénois; ce cercle,au départ ,à l'effectif de trois personnes,se trouve fin 2009 avec quelques vingt -trois sympathisants.

